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J’ai écrit cette histoire pour que les 
francophones puissent lire la vérité de 
ma promenade avec Jésus, Le Bon 
Dieu. Tout le monde s’intéresse à 
savoir l’identité de Dieu, donc je 
suppose que j’ai attiré votre attention. 
 
Je suis australien et j’ai 55 ans et 
pendant le première quarante ans de 
ma vie, je faisais toutes sortes de 
choses qui n’étaient pas bien comme 
la drogue, beaucoup de liaisons 
sexuelles, et l’amour d’argent. Je les ai 
justifiées comme, “ces interêts sont 
naturels” ou, “ces interêts font partie 
de ma personalité et de toute façon, je 
n’en peut rien faire”. Mais tout cela a 
changé quand le bon Dieu a frappé à la 
porte de ma vie en novembre 1998. A 
cette époque là, j’habitais à Sheffield 
(Angleterre) et j’étudiais le japonais à 
l’Université de Sheffield. Deux 
étudiantes dans ma classe m’ont 
demandé si je voudrais aller avec elles 
à leur église Baptiste. Elles disaient 
que le pasteur parlait d’une façon si 
tellement intéressante et qu’il avait 
l’abilité d’expliquer passionément la 
relation avec la vie quotidienne et les 
vérités éternelles écrites dans le bible.  
La première soirée où j’y suis allé, le 

pasteur a dit que les gens qui vivent 
sans Jésus Christ, c’est comme ils se 
traînent dans un désert, battu par les 
vents qui hurlent sans cesse. 
Exactement à ce temps là, quelque 
chose qui n’était pas de ce monde m’a 
touché à la poitrine. J’ai vraiment reçu 
l’impression que Dieu m’a parlé, disant 
que ma vie était comme ce désert. Un 
peu plus tard, le pasteur a continué à 
dire qu’au moment qu’on laisse entrer 
Jésus dans la vie, on arrive dans un 
oasis et les vents cessent de hurler. 
Encore une fois, quelque chose qui 
n’était pas de ce monde m’a touché à la 
poitrine et j’ai vraiment reçu 
l’impression que Dieu m’a parlé, disant 
que ces paroles étaients bien la vérité. 
Cette soirée, je suis parti de l’église 
avec une réalisation puissante que 
quleque chose d’important m’est arrivé. 
 
Maintenant, je voudrais vous faire 
revenir beaucoup d’années a l’époque 
où j’étais petit. Mon père est mort 
quand j’avais quatre ans. C’est bien 
connu que les garçons ont besoin de leur 
pères entre l’age de cinq ans à douze ans 
afin qu’ils puissent apprendre comment 
être un homme. Pour moi, il n’y avait 
personne qui etait père pour moi et de 



plus en plus, je pouvais voir la 
différence entre les autres garçons et 
moi au lycée. Mais je ne’en pouvais rien 
faire. A cause de la faiblesse dedans, on 
me brimais au lycée de jour après jour. 
Chaque matin, je me demandais de 
quelle sorte de brimades et intimidations 
se passerait cette journée. Personne ne 
voulait devenir mon ami et à temps, 
mon esprit devenait de plus en plus 
écrasé. Même, mes relations avec ma 
famille devenaient de plus en plus pire. 
Cet état continuait jour après jour 
pendant la période d’école de 9 ans à 18 
ans. A cause de cela, une complexe 
d’inferiorité devenait de plus en plus 
remarquée. Pendant les prochains 25 
ans, j’essayait de m’échapper de ce 
prison d’inferiorité mais rien ne 
marchait. Par example, parmi mes 
problèmes, il y avait un vrai sentiment 
que tout va rater, et bien sûr, le 
sentiment devenait l’actualité; j’avais 
très peu d’amis; une vrai manque de 
relations amoureuses (marriage: 
impossible); les luttes contre ma famille, 
et, mauvaises relations avec les 
employeurs. En plus, il y avait même 
des problèmes physiques. Ceux qui 
souffrent de l’ inferiorité ont grand peur 
de faire des discours publiques. Chaque 

fois que j’ai dû le faire, même au 
matin, j’avais peur, il y avait un grand 
battement de coeur, je transpirais au 
dos, mes jambes tremblaient et je 
parlais avec une voix très faible. Pour 
25 années, toutes ses manifestations de 
peur m’arrivées chaque fois. Bien sûr, 
je voudrais m’échapper du douleur 
d’inferiorité et c’était pour cela que 
j’essayait quelques remèdes comme le 
bouddhisme, un médecin 
psychiastrique, le hypnotisme et de 
prendre des conseils, mais malgré tout, 
le problème restait sans le moindre 
amélioration. 
 
Pour vingt-cinq années, l’inferiorité 
continuait jour après jour, sans cesse, 
sans remède. 
 
Je vous fais revenir au présent. Après 
l’expérience a l’église, je savais bien 
que Dieu m’a touché et il a attiré mon 
attention sur Jésus Christ et son abilité 
de changer ma vie. Il parassait que Dieu 
voudrait m’aider. En plus, j’en suis 
venu à croire que les rituels religieuses 
eux-mêmes ne me gagnerait rien.  Ce 
qu’il me manquait dans ma vie, c’était 
une relation personnelle avec Jésus (un 
à un).  A ce temps là, je ne savait pas ce 

qui se passerait, mais il valait la peine de 
découvrir. En fin de compte, je n’avais 
rien à perdre. Dans le bible, c’est marqué 
au livre de Matthieu 6:33 “Cherchez 
premièrement le royaume et la doiture de 
Dieu; et toutes ces choses (dont vous avez 
besoin) vous seront données par-dessus.” 
 
J’ai dit à Dieu, “Ca fait beaucoup 
d’anneés que je souffre d’une maladie 
que ce monde ne peut pas guérir. Si vous 
existez, guérissez-moi s’il vous plaît” 
 
Donc j’ai decidé d’ajouter ces deux 
choses (le royaume de Dieu et la doiture 
de Dieu) à ma vie. Comme réponse à la 
première, j’ai commencé à aller à la 
même église baptiste (evangelique) les 
dimanches et à assister à une petite 
groupe des gens qui étudiaient le bible. 
Comme réponse à la deuxième, j’ai 
essayé de terminer les liasons sexuelles et 
de ne plus me droguer. Je priait au Dieu 
de m’aider parce que je croyait que je ne 
pouvais pas les terminer sous ma propre 
puissance. Il m’a aidait! 
 
Après deux mois environ, un jour, le prof 
de mon classe à l’université soudain m’a 
demandé de me lever et de faire un 
discours publique de mes études. Il y a eu 



une douzaine de personnes dans la classe. 
Aussitôt que j’ai commencé, j’ai 
remarqué quelque chose de remarquable. 
Je ne me suis pas effrayé, il n’y avait pas 
de battement de coeur, je ne transpiré pas 
et mes jambes n’ont pas tremblé. En plus, 
j’ai parlé pour quinze minutes avec une 
voix forte. J’étais très très étonné parce 
que pour les 25 années, les discours 
publique toujours resultaient des 
manifestations de peur. Un sentiment de 
joie m’a rempli, était-il possible que le 
seigneur Jésus a commencé mon 
guérison? J’ai raconté tout cela à mes 
amis à l’église et ils m’ont montré que 
c’était la preuve de l’existence de Jésus. 
Après avoir vu le commencement de mon 
guérison, ma foi que Dieu peut finir ce 
qui a commencé avait beaucoup agrandi.  
 
Je l’ai pensé comme ceci: imaginez que 
vous êtes dans une chambre tout seul en 
regardent les feuilles d’un arbre au dehors 
de la fenêtre qui remuent dans le vent. 
Dans la chambre, vous ne pouvez ni voir 
ni sentir le vent, mais à cause du 
mouvement des feuilles, vous pouvez 
savoir que le vent existe. A la même 
façon, je ne pouvais pas voir Jésus et je ne 
pouvais pas sentir sa présence mais,  
 

le fait que mon guérison a commencé un 
peu après j’ai commencé à croire et 
obéir (après les 25 annés de rien), je ne 
pouvais que croire que (1) Jésus existe, 
(2) il a commencé à me guérir et de 
plus, (3) le Bible contient les vérités 
eternelles.  
 
Un jour pendant que j’ai marché le long 
d’une plage, j’ai répété ce voeu 
(silencieusement) à Jésus “There is no 
reason why I cannot give you my whole 
life?” (il n’y a pas de raison pour de ne 
pas te donner ma vie entièrement?). 
Immédiatement j’ai entendu une voix, 
pas avec mes oreilles mais au millieu de 
la tête. C’était une voix masculine que 
m’a parlée en anglais “No my son, 
none” (aucunne raison, mon fils). J’étais 
sûr que c’étais la voix de Jésus Christ 
lui-même.  
 
De donner la vie à Jésus, qu’est-ce que 
cela veut dire? Dans un mot, cela veut 
dire qu’on reconnaît sa maitresse. Je 
vous donne une image:  normalement, 
en voiture, le chauffeur s’assied au 
volant et choissit la direction selon sa 
volonté. Mais lorsqu’on donne la vie à 
Jésus, vous le laissez choisir les grandes 
directions dans votre vie selon sa 

volonté et vous, vous vous asseyez au 
siège du passager!  
 

En anglais, on dit “born again” (naître 
de nouveau), c’ést à dire que lorsqu’on 
donne la vie à Jésus (le fils de Dieu), on 
est né de nouveau. C’ést une naissance 
spirituelle pas corporellement. En 
faisant cela, on devient un enfant de 
Dieu (livre de Jean 1:12). Le fait que 
Jésus m’a appelé “mon fils” fait un bon 
lien avec cette parole biblique. 
Vraiment, c’est un lien avec la parole de 
Dieu écrite au bible et la vie 
quotidienne.  

 
Moi, quand j’ai eu cet expérience, 
j’avais le sentiment intense d’être aimé 
par Dieu et j’ai su que j’étais brancher à 
Dieu pour l’éternité.  
 
Ausssi, dans les temps difficiles, il 
n’enlève pas le problème mais il donne 
l’abilité de surmonter. J’ai vu souvent 
que c’est comme cela!  
 
Marchez bien! 
 
Simon Forth (Ecosse, 2012) 
 
simonwforth@gmail.com 


